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I. Analyse structurelle

1. Parties prenantes de l'organisation d'une thèse

	Guillaume TEREE, doctorant à l'école des Mines d'Albi Carmaux, est issu de la promotion 2011. Reçu au concours d’entrée en L3 au Mines d’Albi, après deux années de classe préparatoire à Poitiers, il entame son cursus en école d'ingénieur dans la filière RC2E  (aujourd'hui EAE).
	Suite à ses 3 années d'études, il n'est pas vraiment enclin à se lancer immédiatement dans le monde du travail. En effet, lors de sa recherche de son stage ingénieur de M2, et à la vue de son intérêt pour la recherche, sa directrice de stage lui propose un TFE axé recherche à effectuer à l'école.  Ce dernier lui plaît particulièrement : non seulement, il peut travailler dans un domaine qu'il affectionne, le rayonnement, mais il découvre aussi le travail de doctorant. D’un naturel curieux et préférant l'approche scientifique d'un problème au potentiel intérêt industriel qu'il peut représenter, sa directrice lui indique qu'il possède un très bon profil pour continuer ses études en doctorat.
	Sous la tutelle de Mme El Hafi, et en collaboration avec M. Maréchal, un enseignant-chercheur de l'institut de mathématiques de Toulouse, il débute son travail de doctorant en 2011.
	Finalement, il se plaît tout particulièrement dans ce rythme de travail et de vie. Il fait aujourd'hui partie du laboratoire RAPSODEE.


2. Conditions d'émergence :

	Issu de la filière Energétique de l'EMAC, et particulièrement attiré par les maths et la physique c'est tout naturellement que Guillaume envisage une thèse concernant un phénomène qui l'intéresse ; le rayonnement. Après avoir observé une équipe du centre RAPSODEE travaillant dans ce domaine, il découvre diverses applications étonnantes, dont une en particulier qui lui plait plus spécifiquement : la tomographie optique.
	Sa recherche s'inscrit dans un contexte national. Depuis une vingtaine d'années, plusieurs chercheurs s'intéressent à cet effet en vue de l'appliquer dans l'imagerie médicale. Guillaume découvre aussi que certaines avancées ont déjà été réalisées ; on parvient déjà à observer l'intérieur des souris via cette technique et la mammographie constitue déjà un début application courante du phénomène.
	La contrainte majeure reste la nature diffusive des milieux où l'on souhaite appliquer la tomographie. Des modèles ont donc déjà été établis selon le retour de la lumière.  Guillaume décide donc d'améliorer ces modèles de réponses des systèmes selon l'excitation lumineuse, plus particulièrement ceux concernant ces milieux diffusifs.
	Les perspectives espérées sont donc l'aboutissement d'un modèle de réponse au plus proche de la réalité. Pour ce faire, il conceptualise beaucoup sur logiciel, et ne peut effectuer beaucoup d'expériences en laboratoire.


3. Moyens mobilisés

	Membre du centre RAPSODEE de l'EMAC, Guillaume a par conséquent tout le matériel de ce laboratoire à disposition, et plus particulièrement les logiciels de simulations et des bases de données créés par ses chercheurs. Il trouve aussi une mine d'informations dans les ouvrages scientifiques du centre de documentation. Il ne fait donc pas appel à un financement extérieur, en particulier pas d’aide d’entreprise, puisque son projet est à visée académique.
	Par ailleurs, il entretient des contacts avec une équipe de chercheurs de Toulouse travaillant sur une un problème s'approchant également de la tomographie et du retour de la lumière. Il s'y rend une à deux fois par semaine.
	Concernant le financement de son sujet, il est très délimité. En effet, deux laboratoires de recherche montent le projet de thèse, qui est validé ultérieurement par le PRES (Etablissement public de coopération scientifique) de Toulouse et la région Midi-Pyrénées, qui cofinancent le projet.


4. Résultats d'une thèse

Au bout de 36 mois de travail, le doctorant doit produire un manuscrit de thèse comportant toute son analyse scientifique et les résultats obtenus. Il soutiendra ensuite sa thèse devant un jury, dont le président rédigera un rapport de soutenance, lui attribuant ou non son doctorat ainsi qu’une éventuelle mention. Avant cette évaluation finale, son travail sera préalablement apprécié par des rapporteurs extérieurs au PRES de Toulouse.
Parallèlement, Guillaume assure des publications pour diverses revues ainsi que des présentations lors de congrès nationaux. Ces travaux annexes représenteront un réel atout pour éventuellement candidater à des postes d'enseignant-chercheur.
	Afin de suivre la progression de son travail, sa tutrice de thèse exige un rapport annuel.



II. Analyse comportementale

1. Démarche
Le but de la thèse de Guillaume étant d’affiner des modèles déjà établis, il se doit d’appliquer une démarche s’appuyant sur un important travail de recherche préalable. Il a donc tout d’abord procédé à une collecte de tous les rapports déjà publiés  sur ce sujet, ce qui constituera une base de données précieuse pour son projet. Par ailleurs,  en se documentant sur les archives du CNRS ou du CERA, il peut également voir si sa thèse n’a pas déjà été faite.
 Après avoir trié et ces informations, il a pu se concentrer sur la méthode dite de « Monte-Carlo » qui consiste à étudier la trajectoire de photons bombardés aléatoirement dans des milieux diffusifs. On peut ainsi définir les propriétés de ces milieux particuliers. En appliquant ensuite une méthode faisant appel à des photo-bioréacteurs, il peut alors analyser très finement les transferts radiatifs, contribution importante de la multidiffusion. Enfin, l’étude des résultats obtenus, appliqués aux équations de la lumière, lui permettent de proposer un modèle affiné du comportement des photons dans ces milieux.

2. Organisation de son quotidien
Guillaume est libre d'organiser son calendrier, ses encadrant veillent cependant à la bonne direction de ses recherche et à sa progression. Cependant, il s’impose un réel rythme de travail régulier qui maintient une continuité dans la progression de ses résultats.  Généralement, il commence sa journée aux alentours de 9h et quitte le centre RAPSODEE ou les universités de Toulouse vers 17h. De plus, il rencontre ses collaborateurs toulousains deux fois par semaine.   Résidant à Albi, il bénéficie d’une bonne proximité avec son lieu de travail, ce qui facilite son quotidien.





3. Une forme éthique
Il n'y a pas de réelle confidentialité dans son projet car il porte sur un projet académique et non industriel. Toutes les informations concernant sa thèse peuvent être rendues publiques mais ne peuvent être vendues à des intérêts industriels.

4. L’après thèse
Suite à l’évaluation de son projet, Guillaume envisage une carrière d’enseignant-chercheur, sa thèse l’ayant conforté dans son goût pour la recherche scientifique.
Concernant sa thèse, elle sera diffusée au sein de la communauté scientifique et pourra être citée par d’autres chercheurs dans diverses publications.



En conclusion, prendre du recul à la fin de son parcours à l’EMAC a permis à Guillaume de travailler un projet au plus près de ses domaines de prédilection. Sa curiosité scientifique ayant pu s’exprimer au travers de cette thèse, il a pu s’épanouir pleinement dans sa fonction de doctorant.
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